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et ombrageux ne l’appelaient pas à leurs conseils : « Vous avez 
été à votre conseil, dit-elle un jour à celui qui lui rapportait 
les résolutions prises, et moi j’ai été au mien. Croyez bien que 
le conseil de Dieu s'accomplira et que le vôtre sera mis à néant. 
Par mon bâton, demain je prendrai cette place et je retourne­
rai dans la ville par-dessus les ponts ».

Le gouverneur de la ville voulut cependant l’empêcher de 
sortir pour aller à l’ennemi : « Vous êtes un méchant homme, 
lui dit-elle, et qu’il vous plaise ou non, les hommes d’armes 
sortiront de la ville et rien ne leur résistera » ! .

Cependant, les Anglais opposèrent une résistance désespérée. 
Jeanne fut blessée dans le combat. On l’emporta et à la vue 
de son sang elle se mit a pleurer. Mais quelqu'un voulant la 
guérir par des remèdes magiques, sa fermeté lui revient aussi­
tôt : « J’aimerais mieux mourir, s’écrie-t-elle que de commettre 
un péché. La volonté de Dieu soit faite ! Si l’on sait à mon mal 
un remède permis, je veux bien que l’on me panse ». Aussitôt 
le pansement fait, elle se confesse, puis, oubliant son mal, elle 
saute à cheval et revient au combat. Les soldats la croyant 
morte faiblissaient ; « Retournez à l’assaut de par Dieu, car 
sans nulle faute les Anglais ne pourront résister et seront pris 
leurs tourelles et leurs boulevards » ! Aussitôt que son étendard 
put toucher le haut du rempart : « Dedans les enfanta, cria-t- 
elle, ils sont nôtres »! Et en effet le fort est enlevé et les 
Anglais éperdus s’enfuient, leur chef Glacidas avec eux.

Jeanne en tête de ses hommes l’aperçut : « Rends-toi, rends- 
toi, Glacidas, rends-toi au roi des Cieux ! » Mais lui s’enfuit sur 
le pont, qui surchargé de fuyards, se rompt, et tous sont englou­
tis dans les flots.

Que de traits charmants ! que de paroles frappantes on 
pourrait citer ! que tout cela est bien français !

Mais ce fut surtout dans les interrogatoires de son procès 
que toutes ses qualités françaises brillèrent d’un éclat incom­
parable. Il faut lire ces séries de réponses qui déjouèrent p»ir 
leur franchise, leur clarté, leur à propos et leurs traits cinglants 
les roueries savantes, les pièges innombrables que lui tendirent 
pendant des mois entiers ceux qui furent ses bourreaux plutôt 
que ses juges.

Ils en étaient quelquefois eux-mêmes dans la stupéfaction,


